
132' M-LANGES RELIGIEUX, SCIENTIIQUES, POLITIQUES ET- LITTVAIRE1St

Tout on rendant hommage auxintèntions de l'oetimable ê-crivain que-nous i-èi splerdide ;,à minuit les slons étaient îî,îîîlles il y avai prés de mille
combattons, nous dirons qu'on fiiit sonner tràp hautIa somme d'argent quelpersoniiep so lroùv.tit-l'élite les Anglis et îl étrangers Je
la distillerie répand dans le publicet le prix qu'elle donne pour :esý grains; distinctioni parmi les pairs de ranceoui cnnipiaii le toîite Wlé, M. Tbiorý,
tandis qu'on ne dit pasun mot des sommes énormes qu'elle.ôte nupeup le comte di nt b is on n'y voyait aucun dvs i
tous les aus. A entendre ios noilernes écononistes,. on dirait que MIes-
sieurs les Distillateurs, après avoir. -pay:le- grain bien cher, donnent- leur ,"cul], - du parti miiietêriel.
bière et lotir vikey par charité. r

Ces quatre millions le gallons de wieytw distillée dans une seule année àe r ile du duc île duîî arig e lr
Nontreal, ont-ils été exportés ? Non. (à l'exception du 307. gallons exportés-
en Angleterre depuis deux -ans) tout a été bu et par conséquent acheté et V
payé par norra pauvre et malheureux peuple. Les journaux inf!],iii annoncent que doli Miguel a quitté lItaliv,

Le conmmerce avec. la distillîrie eet, sous tous les rapports, ruineux pour reodant ciilortugal. Le Ilorni7z--Chirozicle dit que le bruit s'est répandu
le peuple et nour s'en convainere on n,'a u e'ter l ex1 e , 1 àjeer.e.e.- .u l blea~

suivait, q:i -- n'est que l'histoireý en chiffres, des rapports du peuple avec la
distillerie:

1er. janvier, 1846.
.Doit. S :- . O P ,i

LÀ DISTILLElRIE AU PEUPLEcA DE.

ri r Orge, Seigle, Avoine, reçus... Piastres 1,000,000

30 Décembre, IS4-6.

LE PEUPLE CANADIEN A'LAOISTILLERIB.
Pour Rum, Viskey, Grosse Bière, etc., livrés,. . . 2,000,000

Balance due par le Peuple à 1a-Distillerie,...... Piastres 1,000,000
Ah ! nous voudrions que- Dieu daigrât don.ner à notre faible voix la force

et-auturité qui lui manquent podr fùire pénétrer partout la vérité : et nous di-
rions à nos concitoyens: " Défiez-vous pardesus tout des distilleries et de
ceux qui vous en van:ent les bienfaits imaginaires."

Le haut prix qu'elles donnent à vos grailie n'est qu'illu:snire et n'a rien de'
réel, car si on a mis, dans l'automne de 1S4.5, un million de piastres entre
vrs mains pour prix de vos grains, On a trouvé le moyen, iains le cours de
l'année, non seulement de vous faire rapporter cette smnime à la distillerie.
mais on vous l'a fait doubler . et pour un milion de piastres qu'on a semiîbé
vous donner, on vous en a arraché deux millions.

. • - Le Afanuel- de -Tanpérance a été admis par le Bureau de A111. les
qdiinistraieurâ du district de Montréal comme livrE d'école.

B U L'L E T I N.

Nñose/les apporiZes par l'Hibernia.-Consommation de boisson en Canzada.

-Nous ne publions aujourd'hui qu'une demi-feuille, vû que la fête enlé-

ve une journée à nos ouvriers.

-Le steamer l'Hibernia est arrivé à Boston samedi soir le 20 de mars
et no.s avons reçu nos journaux d'Europe qu: vont jusqt.au 2S février.

Mgr. de Montréal a dû quitter Rone vers le 20-février, il doit passer
Pr VAngleterre, visiter l'Irlande et s'embarquer au Havre au con-

muencement de mai pour le Canada.

On parle de la dissolution des chambres en A ngecerre, on se disposait,di-

:ait-on, à donner à J. Russell unfair trial.

Le Libérateur de l'Irlande était dangmreusement malade et ne pouvait
quitter Londresil est âgé de 70 an; ; sa maladie est l'hydropisie dans P'esto-
mac et les jambes, ce qui est dangereux à cet hge.

L'blande est à peu près dans le m.ne état, les dépenses de PAngleterre
en en faveur s'élèvent à un million sterling par mois.

La giosse- cloche pour l'église paroissiale de 'Montréal a été fondue
heurcusen.ent à Londres à la fin de février chez 'MM. ieàrs.: le métal emii-

ployé est de 25 tonneaux.

M. Sulfield, membre du collége de St. Piehie de Cambridge, a fait pro-
fession de la foi catholique au séndnaire d'Usèhau.

L.e traité avec les Sikes qui assure aux Anglais l'occupation permanente
de Lahore, a été ratifié par le innharajah et le gouverneur généra! de l'inde.

Le choléra a visitè Madras, triais il diniritait au départ del idrners avis.

La cot-iiasse Mlastaï Museoni, tante du Pape, est morte à Jési le 10

j:rivier à Pkge de 78 airs.

Sa Sainteté le Papie Pie IX a gracieusement conféré la grand'croix de

lordre de St. Grégoirc-le-Grand au courte de Shrewsbury, c'est une mar-

qiue d'estime très-prcieuse. et l'envoi était accompagné d'une lettre très-

gracieu::e du Cardinal secrétaire-d'Etat.

Madame . la margnise de Normanby *a dunpé le 22 fevrier à Paris un

que ce prince était à Londres.

-Un de nos correspîondaus de Ste. Sehola stique nous écrit les liguez
suivantes

" En lisant le numéro 14-"du mois coturant, je -trotive constittée, par
des retours oficiels,une-épouvantable consoinmation de liqueurs fortes
de 7,300,500 gallons, clhaque année. En revoyant nes observations
suir ce sujet, je vois qu'en 1830 il se consomma par la population du
Canada, inontant alors à 423,650 åtnes 1,56S,S50 gallons de liqueurz
fortes et 346,301 gallons le viii.

En I46 li poplation du Canada était de 690,7S2 âmes, aîugimen
tée par conséquent de 267,132 âanes. Sidonc il y avait proportion
entre lai consommation de. liqueurs fortes de 181.6 et de IS30, celle de
IS 16 aurait dû être de 2,415,516 gallous et une fraction, elle est de
7,300,500 gallons.Donc l'excès <te consommation ci 1S-6 est 5,701,650

alIons, -puisqu'elle aurait dû étre seulement, vu la population, de
2,415,316 gallons.

' Comme nous avons progre.ssé en ivrognerie dans l'espace de 16
ans !

"Si la millièmo partie des 3,059.2SO piastres gaspillées pour se rendre
semblable à la brute, je dis mal, pour se mettre au-dessous de la brute,
ruiner sa furtine et sa santé, nourrir et développer les plius honteuses
passions,se déshonorer soi-tnme, sa fainilue, Sa rel'gion, et son lays,
était chaque année utilisée Ci collèges et cîu écoles ouI autres édificez
d'utilit tublique, que ce merveilles s'opéreriieit peu à peu pour le
bien de la société 1'

D'après les reinarques de notre savant correspondant, il paraitrait
que la consomnat ion des buiss'ons cn Canada aurait téeen lS30,d'en-
viron 4- gallons par téte et de 10A etn 1846: ce qui serait horrible, et
on ne pourrait y penser sans frémir. Nous avons vii ri.e la conson-
ination ci Angleterre était de itlit-dixiènes ce gallon. ci Irlande de-
neuf-diièmes et cin Ecosse de 2Yu gallons ; ce qui Paraissait déjà un
excès considérable pour ce dernier pays. Coiniment pourrait-il done
se faire qu'en Canada oin dépensât h l0 gallons par tète ? Mais consi-
dérons les données : on a dit qu'il était prouvé par les rapports oîfi-
ciels qu'il s'était dépensé 7,300,500 gallons île boissons cin IS-6I. Notre
correspondant ilit déjenser tott cela par une population de 690,782
âmes ; mais an contraire, il est parlé dans les papiers publics d'une
p1opitlation d'un peu plus d 'u n million ; ce qui est vrai ci y ajoutant
la polilation du- Haut-Catiada. En supposant donc la population dei -
djeux Canadas à 1,300,000, il fatidrait'rduire la dépense ce la boi-soi
à cinq gallons et hutîit-treiziéînes, ce qui tin donne pas unu augtenta-
tion aussi efIravaite. Et il tic faut pas croire que cette atigimentation
est dite aux hiabitans des deux Canadas ; car oin ne doit pas compter

pour rien les étrangers qui visitent le pays à coir- d'anuiî,ni les ina-
telots3qui remplissent nos ports pieidanît tout le cours Cl= l'été; et ce à
quoi, il faut encore bien faire attention, c'est que legrand nomlbre de
chautiers qi se sont élevés tout d'un coup et île tous côtés, principa-
lcmîent dans la province sipérieure,ont contribué plus que tout le reste
à cette gra nd cconsomimation. On voit des chantiers p)oir la construu-
tion des vaisseaux, pour les chemins de fer, pour les télégrapihes, pour
des bâtisses publiques, sans compter les chant iers pour les édifiees lar_
tictu!icrs qui sont aussi ci bien Plus grand nomibre maintenant que par
le passé. La plupart ce ceux qui sont employési ces travaux, surtout
pourles ouvrages publics, sont des gens d'outre-mer uccottiunés dèm
leur eilfinec à une vie dôre, qui i'aynit. qu'une nourriture mari-
vaise et grossiète,s'uccoututtient tellem t- la buisson qt!on dit par

1M2 ,


